
1ère Partie : Mobiliser ses connaissances (8 points)
Critères Indicateurs (éléments de correction)

Problématique posée par 
le sujet comprise

Quelle est la composition et la structure des roches qui composent la 
lithosphère océanique ? Comment le magma se forme-t-il à l’aplomb des 
dorsales ?
roches  de  la  lo :  basalte,  gabbro,  péridotite  résiduelle,  péridotite 
initiale.
lo : croûte océanique + partie supérieure du manteau

Des éléments 
scientifiques 
pertinents, complets, 
utilisés à bon escient 
en accord avec le 
sujet

Composition et structure des roches qui composent la lo     :
Basalte :  composée de feldspath plagioclases,  olivine et pyroxène, 
microlithique  (petits  cristaux  noyés  dans  une  matrice  vitreuse), 
atomes
gabbro : composée de feldspath plagioclases, olivine et pyroxène, 
grenue (entièrement cristallisée), atomes
péridotite : olivine et pyroxène, roche grenue, atomes
basalte et gabbro issu d’un même magma, 

Formation du magma à l’aplomb des dorsales     :
sous  les  dorsales,  mouvements  ascendants  du  manteau 
asthénosphérique (roche mère)
décompression
géotherme à l’aplomb des dorsales croise le solidus des péridotites
fusion partielle des péridotites (mécanisme expliqué)
magma collecté dans une chambre magmatique à l’aplomb des dorsales

Eléments devant figurer sur le schéma     :
axe de la dorsale, chambre magmatique
enveloppes :  croûte  océanique,  manteau  lithosphérique,  litho 
océanique, Moho
roches : basalte, gabbro, péridotite résiduelle, péridotite initiale
étapes : fusion partielle de la péridotite asthéno, remontée dans la 
chambre magmatique.
Profondeur :  6km chambre  magmatique,  60-80  km début  de  fusion 
partielle.
Titre- légendes

Une mise en œuvre 
scientifique cohérente et 
apparente

Intégration et mises en relations des connaissances     : 
introduction qui définit les termes du sujet, pose clairement la 
problématique et annonce sa résolution.
organisation construite sous la forme d’un argumentaire 
schéma soigné, complet
conclusion répondant à la problématique

Qualité du texte,
rédaction, de la 
schématisation

correction orthographique, grammaticale…
structuration avec des connecteurs logiques « donc » et/ou de « parce 
que »
organisation du texte : une idée par paragraphes
schémas clairs, légendés, titrés



Synthèse pertinente
(effort de mise en relation, 

d’articulation des 
connaissances)

Eléments 
scientifiques 

complets

Rédaction et/ou schématisation correcte(s) 8

Rédaction et/ou schématisation maladroite (s) 7

Synthèse maladroite ou 
partielle

(peu de mise en relation, 
d’articulation des 

connaissances)

Rédaction et/ou schématisation correcte(s) 6
Rédaction et/ou schématisation maladroite (s) 5

Eléments 
scientifiques 

partiels

Rédaction et/ou schématisation correcte(s) 4

Rédaction et/ou schématisation maladroite (s) 3

Aucune synthèse
Rédaction et/ou schématisation correcte(s) 2
Rédaction et/ou schématisation maladroite (s) 1

Pas d’éléments scientifiques (connaissances) répondant à la question 0

2  ème   Partie: Extraire des informations et mettre en relation avec les connaissances. 5 points

Eléments de correction
Eléments devant 

figurer sur le 
schéma

Note : 1 point 

Les deux vecteurs bien placés.
Travail soigné.

Légende complétée.



Critères Indicateur (éléments de correction)

Introduction qui 
définit les termes 
du sujet

Problématique, 
Annonce du plan.
respectée et 
comprise

Introduction : Amorce/Tectonique des plaques/Différents mouvements de 
plaques /relief particuliers/ Utilisation de données différentes.

Problématique : Comment  des données tectoniques, géophysiques  et les 
renseignements relatifs au relief  peuvent permettre d’identifier le type la limite 
tectonique existant entre  2 plaques tectoniques existant au niveau de l’archipel 
des îles de la sonde ?

Plan : Nous mettrons en évidence dans un premier temps le mouvement de 
convergence grâce à l’étude des données GPS puis le phénomène profond de 
subduction sera identifié par l’étude du relief, de la position des séismes et du 
flux thermique existant dans cette région. 

Eléments extraits 
des documents

 

 

Document1 :
Il existe une  limite de plaque le long de l’archipel des îles de la Sonde.
Au niveau de la plaque indo-australienne les isobathes parallèles passent d’une 
valeur de 4000 m à 7000 m quand on s’approche de la limite de plaque donc le 
relief est de plus en plus négatif.
A partir de la limite de plaque, sur la plaque Eurasienne la profondeur des foyers 
sismiques passent de 50 à 600 km sur une distance de 100 km ; ils sont de plus 
en plus profonds quand on s’éloigne de la limite de plaque.
Les foyers d’égale profondeur sont parallèles à la limite de plaque.
Document 2 :
les données GPS montrent que la station LEWK se trouvant sur la plaque 
Eurasienne se déplace vers le Sud-ouest ; précisément après tracé sur la 
carte avec une vitesse de 4,9 cm/an.

Document 3 :
les données GPS montrent que la station COCO se trouvant sur la plaque indo-
australienne se déplace vers le Nord-est et précisément après tracé sur la 
carte avec une vitesse de 6,7 cm/an.

Document 4 :
On constate qu’à l’aplomb de la fosse océanique la valeur du flux thermique par 
exemple de 800°C est plus profond que prévu donc il existe des anomalies 
thermiques négatives en ce lieu.
Les géophysiciens ont mis en évidence une zone présentant cette anomalie 
partant de la fosse selon un plan oblique jusqu'à  au moins 600 km de 
profondeur 
Ceci est interprété comme étant une zone froide qui s’enfonce dans une zone plus 
chaude.

Eléments 
scientifiques 

La  présence de séismes montre que la zone est active.
Au niveau d’une limite de plaques il existe différents type de mouvement dont le 
mouvement de convergence (plaques se rapprochent).
Un foyer sismique traduit une rupture de roche et donc frottement au niveau de 



structures rigides.
Une plaque tectonique ou lithosphérique qui est constituée de matériaux rigides, 
cassants d’une épaisseur de 100km qui repose à partir de l’isotherme de 1300°C 
sur l’asthénosphère qui sera donc plus ductile.
Une plaque lithosphérique océanique plonge sous une autre plaque selon un plan 
incliné : plan de Wadati-Benioff ou plan de subduction.

Mise en relation 
avec les 
connaissances

Conclusion

L’orientation des vecteurs de déplacement globaux des deux stations (document 1 
et 2) permettent de montrer qu’il s’agit d’un mouvement opposé et d’un 
mouvement de convergence.
Le relief de plus en plus négatif au niveau de la partie sud de la limite de plaque 
(doc.1) laisse penser à la présence d’une fosse (doc.4) et donc que la plaque 
indo-australienne est une plaque qui plonge sous la plaque Eurasienne 
chevauchante.
L’augmentation de la profondeur des foyers sismiques quand on s’éloigne la 
limite de plaque (doc.1) et la zone d’anomalies thermiques négatives selon le plan 
incliné jusqu’à l’isotherme de 1300°c (doc.4) permet d’affirmer que la plaque indo-
australienne plonge sous la plaque Eurasienne.

Conclusion : L’existence d’un mouvement de convergence mis en évidence par le 
déplacement opposée des plaques, et plus particulièrement d'une zone de 
subduction du fait de l’alignement des foyers sismiques en profondeur et de la 
zone d’anomalie thermique permet de vérifiée qu’il s’agit d’une zone de 
subduction.

Expression écrite :
Qualité du texte, 
de la rédaction, de 
la
schématisation

-Ecriture lisible, présentation propre et soignée.
-Orthographe, syntaxe.
-Organisation du texte : une idée par paragraphe
-Structuration du texte : cohérent (structuré par des connecteurs logiques)


